
v i s i t e p 5

Une ministre félicite 
des lycéens

Regards de citoyens 
sur le PLUm

Il cuisine le grillon 
et le ver de farine

NOV. 2015 N°106

u r b a n i s m e p 12

L a  B l o r d i è r e p 19

Développement 
durable, 

politique d’avenir



Rezé Mensuel N°106 novembre 20152

Gérard Allard
Maire de Rezé

Des dérèglements climatiques 
déjà perceptibles

Les représentants de 
196 pays sont attendus le 
30 novembre à Paris pour 
négocier, sous l’égide 
des Nations unies, un 
accord mondial visant à 
freiner le réchauffement 
climatique de la planète. 
Les conséquences du 
dérèglement climatique 
sont déjà perceptibles et 
nous exhortent à modifi er 
nos modes de vie. Nous 
avons tous connaissance de 
cette impérieuse transition 
énergétique. 

Mais, nous localement, que faisons-nous ? Rezé est résolument 
engagée dans le développement durable depuis 2001. Nous 
avons conduit deux Agenda 21, avec des résultats quantifi ables. 
Je vous propose d’écrire la suite avec vous. Nous allons vous 
solliciter de novembre à avril pour participer à l’élaboration de 
notre futur programme d’actions. Le succès de la Maison du 
développement durable, qui a accueilli en deux ans plus de 
10 000 Rezéens, m’invite à penser que vous serez nombreux à 
relever ce défi . 

Des efforts, nous en faisons tous. En triant nos déchets, en 
choisissant un peu pour certains, beaucoup pour d’autres le 
vélo comme moyen de transport, en consommant des produits 
locaux, en refusant de manger des cerises en hiver, en acceptant 
que la ville se développe avec des logements près des services et 
des transports publics. 

Au lieu d’envisager ces changements comme des contraintes, 
envisageons-les comme des opportunités. La transition 
vers un monde avec moins de carbone, cela se traduira 
en termes de santé (réduction de l’asthme,…), en termes 
d’ingénierie (recherche et développement de nouveaux 
produits) et d’économie locale (consommation de produits 
locaux), en termes de lien social… Des idées, je sais que vous 
n’en manquerez pas pour penser à un développement plus 
respectueux de la planète. Je vous invite à participer à cette large 
concertation.

faits du mois
6  Des matchs 

de haute volée 
7  Rezé, 

amie des abeilles
7  Balade dans la ZAC 

Pirmil-les Isles
8  Capitaine d’un NRB 

renouvelé

actualités mairie
9  Développement 

durable, 
politique d’avenir

12  Regards citoyens 
sur le PLUm

14  Migrants : Rezé 
solidaire

actualités quartiers
15  Principal au collège 

Pont-Rousseau
16 La Haute-Île, le livre !
17  Le CSC Château 

peaufi ne son projet
18  La SGT agrandit 

son usine
19  Il cuisine le grillon 

et le ver de farine

magazine
20  Les Sauveteurs 

de Rezé
22 Sortir

expression
24  Paroles des groupes 

politiques

pratique
26  Que faire 

après la classe ?

5

6

7

15 20
7

Rezé Mensuel N°106 novembre 2015

N°106
Rezé Mensuel, 
le magazine municipal

Édition : Ville de Rezé 
(service communication 
02 40 84 42 59)
Directeur de la publication : 
Gérard Allard
Directeur de la communication : 
Jacques Lamy
Rédactrice en chef : 
Catherine Le Brigand
Rédaction : 
Thierry Goussin, 
Claire Lelong, 
Nolwenn Perriat, 
Véronique Signor, 
Pascale Wester
Photos : 
Thierry Mezerette avec Ludovic Failler
et Arno de la Soudière.
Mise en page : 

Impression : 
Goubault (La Chapelle-sur-Erdre)
Régie publicitaire : 
Gecop (02 40 71 06 06)
Tirage : 
21 000 exemplaires
Contact : 
Rezé Mensuel, 
Hôtel de ville – BP 159
44403 Rezé Cedex.
Standard mairie : 02 40 84 43 00.

Imprimé 
sur papier issu 
de forêts 
durablement 
gérées

www.reze.fr



Rezé Mensuel N°106 novembre 2015 5

b r a v o

Quatre lycéens 
félicités par une ministre

u r b a n i s m e

Le quai de la Verdure s’aménage
Quai de la Verdure, près de Pont-
Rousseau, trois immeubles, 
nommés Trilogy, ont été livrés en 
juin par Bâti-Nantes. L’occasion pour 
la Ville d’améliorer ce bout de quai 
et l’entrée de Rezé. La friche et les 

ronces obstruant le cheminement 
vers la promenade Saint-Wendel 
ont disparu pour céder la place à cet 
ensemble d’immeubles en forme 
de balcon sur la rivière. L’accès aux 
prairies de Sèvre s’en trouve embelli. 

s o c i é t é

Les migrants : 
« comprendre 
et agir » 
Depuis l’été, les migrants 
font la Une de l’actualité en 
Europe. Pour comprendre 
la situation et les enjeux, 
un collectif d’associations 
organise un apéro citoyen 
sur le thème « Migrants : 
comprendre et  agi r  » 
au centre socioculturel 
Jaunais-Blordière samedi 
21 novembre de 17h à 21h. 
Apportez un plat à partager !

L’égal i té entre f i l les et 
g a r ç o n s ,  u n  p r i n c i p e 
inconditionnel qui doit être 
encouragé. C’est la raison 
de la venue de la secrétaire 
d’État chargée des droits des 
femmes, Pascale Boistard, à 
Rezé, le 14 septembre. Elle a 
rencontré les jeunes du lycée 
professionnel Louis-Jacques-
Goussier et a échangé avec 
Mélissa et Mélanie, élèves 
en chaudronnerie industrielle, 
Alan qui s’oriente vers les 
métiers de la mode et José 
vers les soins et services à 
la personne. Tous les quatre 
sont lauréats 2015 du Prix 
régional de la mixité.

Pascale Boistard, la secrétaire d’Etat chargée des droits des femmes, est venue au lycée 
Goussier saluer les quatre lauréats 2015 du Prix régional de la mixité.
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Tout le programme sur www.reze.fr / 02 40 13 44 10

Venez cohabiter 
avec DD à la maison
du développement durable
Ateliers • éco-conseils • expositions • cuisine 
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à  s a v o i r

Services pour la Toussaint
Pour le week-end 
de la Toussaint du 
vendredi 30 octobre 
a u  d i m a n c h e 
1 e r  n o v e m b r e , 
des  vo i tu re t tes 
é l e c t r i q u e s , 
c o n d u i t e s  p a r 
des  sa la r iés  de 
l ’ a s s o c i a t i o n 
d’insertion Oser, 
pe rmet t ron t  de 
t r a n s p o r t e r  l e s 
personnes à mobilité 
rédu i te  dans  le 
cimetière de la Classerie. Il sera ouvert de 8h à 18h comme 
ceux de Saint-Pierre et Saint-Paul. Des chariots sont également 
mis à disposition à la Classerie pour le transport des plantes. 
Il est possible de s’informer sur les horaires d’ouverture des 
cimetières, les emplacements de sépulture dans les trois 
cimetières, les démarches 
à effectuer en cas de 
décès… 

i m a g e s

Des matchs 
de haute volée
Depuis son inauguration, la salle de sports 
métropolitaine ne cesse d’accueillir des 
compétitions qui font le spectacle et ravissent son 
public. Après l’équipe de France de basket en août, 
le Trophée des champions de handball puis l’Appart 
City Cup ont chauffé la salle en septembre avec un 
très beau show. 

à  l ’ h o n n e u r 

Un donneur de sang 
« chevalier »
À 69 ans, Christian Cornet a fait une belle 
« carrière associative » grâce à sa mobilisation pour 
développer les dons du sang. Premier don en 1969, 
président de l’Union départementale des donneurs 
de sang bénévoles de 1990 à 2005, président du 
comité régional de 1999 à 2015, vice-président de 

la fédération 
française 
de 2006 à 
2014. « Je ne 
pensais pas 
faire un tel 
parcours, j’en 
suis fi er. » 
Grâce à son 
dynamisme, 
les Pays 
de la Loire 
deviennent 
une région 

pilote. « Ce que nous mettons en place est souvent 
repris nationalement. » Le 25 septembre dernier, la 
médaille de chevalier de l’ordre du mérite national 
lui a été remise.

u r b a n i s m e

Balade urbaine 
avec l’architecte
Une centaine de personnes ont bravé la pluie samedi 
12 septembre pour écouter Frédéric Bonnet, architecte-
urbaniste, exposer le projet de réaménagement de la future 
ZAC Pirmil-les Isles. Une balade urbaine de Trentemoult 
jusqu’au quartier Pirmil, appréciée des Rezéens.

b i o d i v e r s i t é

Rezé, amie 
des abeilles

Le sort de l’humanité est lié à celui des 
pollinisateurs. L’un des plus zélés et 
effi caces : l’abeille. Sans elle, pas de fruits 
sur les arbres, pas de plantes. Depuis 
2012, Rezé mène une politique en faveur 
de la biodiversité et notamment des 
abeilles, qu’elles soient domestiques 
(dans les ruches) ou sauvages et solitaires. 
La Ville possède cinq ruches installées 
près de la Jaguère. Des parcelles ont 
également été mises à disposition 
d’apiculteurs amateurs. Lorsqu’ils créent 
et entretiennent des espaces verts, les 
agents de la mairie pensent avant tout au 
principe de biodiversité. Par exemple, le 
long de l’Ilette, un talus exposé au soleil 
réunira plus d’atouts pour la nidifi cation 
des abeilles sauvages. Enfi n, la Ville a signé 
la charte abeille de l’Union des apiculteurs 
de Loire-Atlantique, s’engageant ainsi à 
poursuivre son action. Cette dernière a 
offert un arbre mellifère à la Ville qui sera 
planté au pôle horticole, fi n novembre. Il 
nourrira lui aussi de nombreuses abeilles. 
Vous-mêmes pouvez offrir le gîte à des 
abeilles solitaires ! C’est simple : prenez 
une bûche de bois, forez des trous bien 
lisses. Vous participerez ainsi à la fécondité 
des plantes et à l’assurance de croquer 
des pommes et des poires pendant encore 
longtemps…

www.reze.fr 
rubrique cimetière
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à  s a v o i r

Louez 
le théâtre
Avec l’ouverture de l’Auditorium 
en janvier, des créneaux se 
libèrent au théâtre municipal. 
Associations et entreprises 
qui souhaitent organiser un 
événement culturel peuvent 
s’adresser à la mairie pour louer 
la salle. Au premier semestre 
2016, il reste des places en 
janvier, pendant les vacances 
scolaires, en avril, mai 
et début juillet. 
Contact : 02 40 84 43 60
actionculturelle@mairie-reze.fr

s p o r t

Shona Thorburn, 
capitaine d’un NRB 
renouvelé
Avec cinq nouvelles joueuses, l’effectif du Nantes Rezé 
Basket a été profondément modifi é cette saison. Au point que 
l’internationale canadienne Shona Thorburn, arrivée l’an dernier, 
ferait presque fi gure d’ancienne ! Le coach, Emmanuel Coeuret, 
lui a d’ailleurs confi é les clés de l’équipe qui joue en Ligue 
féminine. Ce rôle de capitaine plaît à la meneuse de jeu de 33 ans, 
qui veut « aider la jeune génération à être meilleure ». Il le faudra : 
l’effectif professionnel étant réduit, les pensionnaires du centre de 
formation ne seront pas de trop pour permettre au club d’atteindre 
ses objectifs. Le Nantes Rezé Basket espère fi nir comme l’an 
dernier dans les huit meilleures équipes du championnat de France 
et accéder au moins aux huitièmes de fi nale en Eurocup.

c h i f f r e s

Les habitants plus économes en eau 
Les habitants de la métropole 
consomment moins d’eau 
qu’auparavant (120 litres par habitant 
et par jour en 2015 contre 139 litres 

en 2004) et moins que la moyenne 
française, qui est à 148 litres. Rezé 

suit la même tendance, avec 1,7 million 
de m3 consommés aujourd’hui contre près 

de 1,9 million dix ans plus tôt. Une baisse 
qui s’explique en partie par la recherche 
d’économies, qu’elles soient fi nancières ou 

motivées par la préservation des ressources. 
Dès 2005, Nantes Métropole a mis en place 
une tarifi cation unique sur l’ensemble de son 
territoire. Dans le cadre d’un dispositif national, 
elle s’apprête à expérimenter une tarifi cation 
sociale de l’eau.

dossier sur les travaux 
de modernisation de l’usine 
de production d’eau potable 
de Nantes sur www.reze.fr

La politique de développement durable 
(DD) de la Ville va franchir une nouvelle 
étape en 2016. « Nous avons treize ans 
d’expérience sur le sujet, rappelle 
Pierre Quénéa, adjoint au maire en 
charge du DD. Cette troisième étape, 
après deux Agendas 21, prend une 
nouvelle dimension. L’environnement 
est l’affaire de tous, de tous les 
Rezéens, nous allons la construire 
avec eux. Autorisons-nous de l’utopie, 
de l’expérimentation, pour que Rezé 

soit une ville vertueuse et apaisée. »
Le temps de concertation avec les 
habitants durera de novembre 2015 à 
avril 2016, avec des rencontres 
particulières entre les élus, les jeunes 
et les entreprises. Une classe du lycée 
Goussier va notamment réaliser un 
fi lm avec le soutien d’un professionnel 
sur le thème des jeunes et le 
développement durable : aujourd’hui et 
demain ? « Je vais également aller voir 
les entreprises pour discuter autour 
de l’intérêt commun d’avancer sur 
la problématique du développement 
durable, précise Pierre Quénéa. Une 
enquête qualitative sera effectuée 
et un séminaire avec les entreprises 
rezéennes aura lieu. » Les citoyens 
seront conviés à un grand forum en 
février. Le nouveau plan d’actions 
sera présenté pendant la semaine du 
développement durable fi n mai 2016. 
« Il y aura moins d’actions mais elles 

« Autorisons-nous 
de l’utopie et de 
l’expérimentation. »

e n v i r o n n e m e n t

Développement durable, 
une politique d’avenir

Alors que va s’ouvrir bientôt la conférence sur le 
climat, la COP21, à Paris, la municipalité travaille à 
redéfi nir l’une de ses priorités, le développement 
durable. Après une dizaine d’années d’expérience, 
elle convie les citoyens, jeunes et entreprises à 
réfl échir au Rezé de demain.

Des agents du service municipal des 
espaces verts et environnement lors d’un 

stage de sensibilisation à la biodiversité 
dans les espaces naturels de la commune.
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t é m o i g n a g e s

Ouverte depuis septembre 2013 la Maison du développement 
durable est un lieu où les habitants reçoivent informations, conseils 
et participent à des animations (ateliers, expositions, spectacles…). 
Plus de 10 200 visiteurs dont 2 300 scolaires sont venus la découvrir et 
participer aux 140 ateliers proposés. Trois d’entre eux témoignent.

Stéphanie Bonnin, 
39 ans, infi rmière
« J’ai été sensibilisée toute 
jeune à faire attention à la 
préservation des ressources de 
la planète, mais avec l’arrivée 
de mes enfants, ça s’est 
renforcé. Je ne veux pas leur 
laisser un environnement pire. 
Nous avons deux composteurs, 
deux récupérateurs d’eau 
de pluie. Mon mari fabrique 
beaucoup de meubles avec de 
la récup. On consomme local 
avec le panier de légumes du 
chantier d’insertion Oser. On 
a un poêle à bois pour limiter 
notre consommation de gaz… »

François Gros, 52 ans, 
ouvrier de maintenance
« J’ai vendu ma voiture il y 
a trois ans et depuis j’utilise 
mon vélo, mes pieds ou les 
transports en commun. Si j’ai 
besoin d’une voiture, j’utilise 
Marguerite, j’en loue une à 
un particulier sur Ouicar ou je 
fais du covoiturage. Des amis 
m’ont dit que j’avais eu tort 
de me séparer de ma voiture 
mais je vis très bien sans et 
si je peux le faire, beaucoup 
d’autres le peuvent aussi. »

Bernadette Chiron, 
animatrice de l’atelier 
cuiseur solaire à la MDD
« Les personnes sont souvent 
étonnées de ce que l’on peut 
faire avec un cuiseur solaire 
et un cuiseur thermos. Dans 
ce dernier, on peut terminer la 
cuisson de n’importe quel plat et 
le cuiseur solaire peut tout cuire. 
Les participants viennent pour 
faire des économies d’énergie 
et accessoirement quelques 
économies fi nancières. Pour une 
famille de quatre personnes, le 
cuiseur thermos permet de réduire 
sa facture de 100€ par an. »

r e g a r d  d ’ e x p e r t

« La responsabilisation 
plutôt que la culpabilisation »
Fanny Pacreau est anthropologue et chercheur associée 
au Centre nantais de sociologie (CENS). Elle offre son 
regard sur nos comportements face à l’environnement.

Quand la prise 
de conscience sur 
l’environnement 
s’est-elle effectuée ?
À la fi n du 19e siècle, avec la révolution 
industrielle, on prend conscience 
de la rareté des ressources mais 
le vrai tournant intervient après 
les Trente Glorieuses, dans les 
années 1970 avec la création 
de Greenpeace, du WWF et la 
parution du rapport Meadows 
qui annonce l’épuisement des 
ressources à l’aube des années 
1990. Depuis, les travaux du 

Groupe intergouvernementa l 
d’experts sur l’évolution du climat 
(GIEC) ont beaucoup contribué à 
l’évolution des consciences. Pour 
l’opinion publique, ce sont surtout 
les catastrophes industriel les 
et écologiques (marées noires, 
Tchernobyl, la canicule de 2003, 
l’ouragan Katrina, Fukushima) 
qui part ic ipent à cette pr ise 
de conscience. Les menaces 
deviennent des faits tangibles 
qui exacerbent le sentiment de 
vulnérabilité et suscitent le besoin 
de s’en prémunir.

Comment percevons-
nous notre empreinte 
écologique et quels 
sentiments cela nous 
procure-t-il ?
L e s  s c i e n t i f i q u e s  p a r l e n t 
d’anthropocène pour désigner la 
nouvelle époque géologique que 
nous traversons, marquée par 
l’impact des actions humaines 
dans les processus naturels. Avant, 
nous vivions dans et avec la nature, 
maintenant nous nous en sommes 
détachés. On a inculqué au citoyen la 
conscience politique d’appartenir à un 

Objectifs atteints 
pour l’Agenda 21
Sur les 138 actions du 2e Agenda 21, 70 % sont 
devenues pérennes, 25 % sur le point d’aboutir, 
5 % ont été modifi ées et seulement 2 d’entre 
elles n’ont pas démarré. Parmi elles, on trouve 
la construction de la Maison du développement 
durable, l’implantation de 12 composteurs 
collectifs et l’accueil de la Grande table de 
l’agglo. 500 familles ont également reçu des 
conseils sur l’énergie de leur habitation, les 
agents de la Ville n’utilisent plus de produits 
phytosanitaires dans les espaces verts à 
l’exception des cimetières et des terrains de 
sports. Plus de 2 000 enfants ont suivi des 
actions de sensibilisation sur le DD.

durable, réduire la consommation 
d’énergie dans ses bâtiments et 
réduire les déchets à la source. Si 
Rezé est désignée comme lauréat 
par le ministère, cette distinction 
sera assortie d’une subvention de 
500 000 € pour mettre en œuvre le 
projet d’actions.

seront plus ciblées pour être suivies, 
corrigées, déployées et valorisées », 
ajoute Pierre Quénéa. 

Deux Agendas 21 : 
bilans positifs
Pour  repenser  sa  po l i t i que 
développement durable, la Ville 
s’appuie sur deux Agendas 21 réalisés 
entre 2002 et 2015. L’Agenda 21 est 
un programme d’actions pour le 
21e siècle mis en place à la conférence 
sur l’environnement de Rio en 1992. 
Il existe nationalement mais chaque 
territoire peut le décliner localement. 
À Rezé, le premier avait un objectif 
de 58 actions visant l’amélioration des 
pratiques des agents de la mairie. Le 
deuxième portait 138 actions autour 
de cinq grands thèmes : changement 
c l imat ique  e t  a tmosphère  ; 
préservation des habitats et de la 
biodiversité ; épanouissement de 
tous les êtres humains ; cohésion 
sociale et solidarité ; production et 

territoire qui garantit son existence mais 
qui implique des droits et des devoirs. 
Seulement, la responsabilisation ne doit 
pas être synonyme de culpabilisation. Il 
y a une notion très morale concernant 
les questions environnementales. Le 
citoyen est confronté à des injonctions 
souvent très paradoxales : consommer 
pour soutenir l’économie mais ne pas 
polluer et ne pas produire de déchets. Ce 
manque de cohérence concourt à cette 
diffi culté d’engager la responsabilité et 
de modifi er les comportements.

Sur quels leviers les 
politiques doivent-ils 
jouer pour augmenter 
la sensibilité des 
citoyens aux problèmes 
environnementaux ?
Tout mettre en œuvre pour lever 
ces paradoxes. Encourager une 
consommation responsable est 
important mais la question de la 
prévention et de l’amont l’est tout autant. 
On commence seulement à légiférer 
pour limiter les dégâts de modes de 
production fondés sur l’obsolescence 
mais un gros travail reste encore à faire.

consommation responsables. Ces 
138 actions ont quasiment toutes été 
menées (voir encadré bilan).

Une mobilisation 
reconnue
L’engagement de la Ville en faveur du 
développement durable a été reconnu 
et continue de l’être. En 2007, le 
ministère de l’Écologie a approuvé 
l’Agenda 21 de Rezé. En 2012, la Ville 
a reçu le label territoire de commerce 

équitable et une reconnaissance 
pour l’engagement sur la stratégie 
nationale de la biodiversité. Il y a 
quelques semaines, l’Union des 
apiculteurs de Loire-Atlantique a offert 
à Rezé un arbre mellifère à la suite de 
la signature de la charte abeille. Toutes 
ces reconnaissances encouragent 
la Ville dans ses démarches. Elle 
pourrait même être soutenue par le 
ministère de l’Écologie pour son projet 
d’actions visant à favoriser la mobilité 

Parole d’élu
Pierre Quénéa, adjoint au maire, en 
charge du développement durable

« Le développement durable est 
une politique transversale qui irrigue 
l’ensemble des services municipaux et 
leurs actions. Notre volonté est d’amplifi er 
la prise de conscience collective et la 
capacité de chaque citoyen à se mobiliser 
pour une ville durable. » 
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u r b a n i s m e

Regards citoyens sur le PLUm
Débutée en mars, la première phase de concertation sur le Plan local 
d’urbanisme métropolitain vient de s’achever. Une centaine de Rezéens ont 
planché sur les objectifs de ce document unique qui déterminera le cadre de 
vie des habitants de la métropole pour les quinze ans à venir.

Parole d’élu
Éric Buquen, 

conseiller 
métropolitain à 

l’aménagement et 
à l’urbanisme

« Notre ville est attractive et doit 
faire face à plusieurs enjeux en 

matière de mixité sociale, développement économique et dyna-
misme démographique. L’élaboration du PLUm, menée avec une 
centaine de Rezéens, a fait émerger ces enjeux auxquels les habi-
tants veulent que soient apportées des solutions concrètes. C’est 
une ambition légitime et diffi cile. Quoi qu’il en soit, cette partici-
pation citoyenne enrichit la réfl exion des élus pour co-construire 
« une métropole partagée » par tous, répondant aux besoins et 
aux usages de ses habitants. »

Comment répondre aux besoins en 
logement tout en régulant l’étalement 
urbain ? Que faire pour améliorer le 
cadre de vie ? Comment optimiser 
les trajets domicile/travail ? De mars 
à septembre, les participants aux 
ateliers PLUm ont réfl échi ensemble 
à la refonte du Projet d’aménagement 
et de développement durables 
(PADD). Autour de quatre thèmes : 
l’environnement, l’habitat, la mobilité 
et l’emploi. 

La nature dans la ville
Durant ces échanges, ils ont émis 
des propositions. Ils souhaitent une 
métropole où les espaces naturels ont 
toute leur place, et pour y parvenir, ils 

ne manquent pas d’idées : végétaliser 
les cimetières, créer des jardins 
collectifs sur les toits d’immeubles, 
favoriser les parkings engazonnés… 
La Loire et les cours d’eau ont 
aussi été largement évoqués. Les 
suggestions foisonnent et rappellent 
celles émises lors du débat sur la 
Loire : navigation d’un navibus sur la 
Sèvre de Pirmil à Vertou, exploitation 
du potentiel touristique des rivières…

Un habitat collectif 
de qualité
D’autres habitants attachés à l’aspect 
pratique de la ville de demain, ont 
jugé les thèmes des transports et 
du logement prioritaires pour le 

développement de la métropole. En 
matière d’habitat, deux attentes se 
détachent : l’amélioration de l’habitat 
collectif en termes architecturaux, 
énergétiques et environnementaux, 
et le souhait d’une densifi cation en 
accord avec les formes urbaines 
existantes. Avec 75 % des Rezéens 
travai l lant à l ’extér ieur de la 
commune, les habitants ont mis en 
avant la nécessité de rapprocher 
les zones d’activités et l’habitat. Ils 
souhaitent voir se développer les 
parcours périphériques sans passer 
par le centre de Nantes et l’offre en 
transports en commun augmenter.

Lieux de travail mutualisés
Dans cette vision de la métropole 
qui rapproche habitat, services 
et transports, l’emploi occupe 
une place prépondérante dans le 
quotidien des Rezéens. Au deuxième 

rang national pour la croissance de 
l’emploi, l’agglomération nantaise 
est dynamique au plan économique. 
Pour en faire bénéfi cier le plus grand 
nombre, les Rezéens ont à cœur de 
proposer de nouveaux modes et lieux 
de travail : location de bureaux partagés 
et mutualisés, développement des 
pépinières d’entreprises… Sans 
oublier le soutien aux commerces 
de proximité dans les quartiers où la 
population augmente à l’image de La 
Houssais et de La Blordière. 

Trois défi s à relever
Les élus ont pris connaissance des 
propositions des Rezéens et ont 
réfl échi, de leur côté, aux orientations 
à prendre pour l’avenir de Rezé et 

de la métropole. Avec trois défis à 
relever : le bien-vivre ensemble et la 
solidarité, les transitions énergétiques 
et écologiques et le caractère innovant 
et créatif de la métropole. 
« Cette réfl exion est importante car 
il s’agit de définir la façon dont on 
souhaite que Rezé et la métropole 
se développent à l’horizon 2030 », 
souligne Gérard Allard. Suivront 
les décisions des élus de Nantes 
Métropole. Ce nouvel outil, qui défi nira 
l’ensemble des règles d’urbanisme 
sur l’agglomération, entrera en vigueur 
en 2018. Auparavant, il reste encore 
des étapes : validation du Projet 
d’aménagement et développement 
durable (PADD), enquête publique et 
approbation par les élus.

Qu’est-ce que le PLUm ?
Jusqu’à présent le PLU (Plan local 
d’urbanisme) était placé sous le 
contrôle du maire. Le PLUm donne 
une dimension supplémentaire 
puisqu’il est pensé à l’échelle 
métropolitaine. Le futur document 
s’étendra aux 24 communes de 
Nantes Métropole. C’est un grand 
changement pour l’organisation 
future du territoire, autant en termes 
d’urbanisme que de cadre et qualité 
de vie. 
Le PLUm devra assurer une 
cohérence entre les enjeux 
communaux et métropolitains. Pour 
la première fois élaboré à l’échelle de 
l’agglomération, ce projet de territoire 
partagé devra prendre en compte les 
spécifi cités de chaque commune. 

Calendrier PLUm
2015

élaboration du PADD 
(projet d’aménagement et 

de développement durables)

2016
élaboration des règles du PLUm

(plan local d’urbanisme 
métropolitain)

2017
enquête publique du PLUm

2018
approbation et 

entrée en vigueur du PLUm

Le 17 septembre, les participants 
aux ateliers PLUm ont pointé des 
enjeux d’aménagement 
pour lesquels ils attendent 
des solutions concrètes.
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c o n s e i l  m u n i c i p a l

Migrants : Rezé solidaire 
Rezé a une tradition d’accueil et de solidarité. Lors du conseil municipal 
de septembre, l’ensemble de ses élus n’a pas dérogé à ses valeurs. 
La Ville s’organise pour pouvoir accueillir des réfugiés syriens et irakiens.

« Rezé a toujours été du côté de la 
solidarité. Pour l’accueil des migrants, 
la Ville sera au rendez-vous. » Le 
maire, Gérard Allard, a ouvert le 
conseil municipal de septembre 
avec cet engagement, partagé par 
l’ensemble des groupes politiques. 
« J’ai rencontré des associations 
avec lesquelles nous travaillons 
depuis longtemps pour coordonner 
avec eux une action concrète. Nos 
services se sont mis en relation 
avec la Préfecture qui gère le 
travail de l’État en la matière. Nous 
sommes en contact avec les bailleurs 
également. » Ceci pour apporter des 
solutions concrètes, « à la hauteur 
de nos moyens », à la situation de 
ces Syriens et Irakiens que la guerre 
a jetés dans l’errance et la misère. 

« Nous allons rapidement déterminer 
les possibilités d’hébergement. »

Dispositif 
d’accompagnement 
Concrètement, le Centre communal 
d’action sociale et l’épicerie sociale 
Au p’tit plus sont bien évidemment 
en première ligne pour les aides 
d’urgence avec la contribution 
essentielle des acteurs associatifs : 
Secours populaire, Croix Rouge, 
Secours catholique, Entr’aide Rezé, la 
Maison. Un autre acteur joue un rôle 
particulier : l’association Trajet. Elle 
gère sur l’agglomération un centre 
d’accueil de demandeurs d’asiles de 
90 places. Actuellement, elle instruit 
une demande d’extension pour 60 
places supplémentaires afi n de faire 

face à la crise actuelle. « Il s’agit d’une 
action d’urgence pour une population 
en détresse », a souligné Loïc 
Chusseau, adjoint au maire chargé 
de la Solidarité, tout en rappelant que 
« les efforts de solidarité envers les 
Rezéens les plus fragiles ne seront 
pas relâchés ». De même, l’adjoint a 
évoqué la migration de familles roms 
venant de Roumanie et Bulgarie en 
présentant les actions menées par 
la Ville depuis plusieurs années : 
accompagnement social, suivi de 
la scolarisation des enfants, aides 
du CCAS, relogement temporaire 
de trois familles en voie d’insertion. 
Actuellement, « une conférence 
citoyenne est en cours pour 
comprendre l’histoire de ces familles 
et leur projet de vie en France ». 

P o n t - R o u s s e a u

Une crèche interentreprises ouvrira à la fi n 2016
Implantée à Port-
au-Blé, rue André-
Malraux, à deux 
pas de l’arrêt de 
tramway du 8 Mai, 
la future crèche aura 

une capacité de 60 places. Trente 
places seront conventionnées avec 
les entreprises du territoire pour 
l’accueil des enfants de leur personnel 
et 30 autres seront réservées par la 
Ville de Rezé qui les attribuera aux 
petits Rezéens via les commissions 
municipales. 

Horaires élargis
La Ville a choisi d’être partenaire 
d’un projet privé de crèche plutôt 
que d’ouvrir une nouvelle crèche 
municipale de 25 places : « Les 
Rezéens vont bénéfi cier d’une offre 
locale de 30 places a minima, aux 
horaires élargis, tôt le matin et tard le 
soir ainsi que le samedi », indique Sylvie 
Le Blan, adjointe au maire chargée 
de la Petite enfance. L’amplitude 
horaire de quinze heures est 
adaptée aux besoins des parents qui 
travaillent notamment dans la grande 
distribution. La crèche fonctionnera 

Dans le département, 
Ghislaine Durel a déjà 

créé trois crèches : deux 
à Saint-Herblain (les 

Doudous sous l’olivier et les 
Doudous d’Armor) et une à 
Saint-Nazaire (l’Escale des 

doudous). Celle de Rezé sera 
donc sa quatrième crèche 
avec une large amplitude 

horaire pour répondre aux 
besoins des salariés.

avec un conventionnement de la 
Caisse d’allocations familiales selon 
les mêmes modalités que les autres 
crèches municipales ou associatives 
subventionnées par la Ville.

Facilite le retour à l’emploi 
des femmes
La Ville a retenu le projet de Ghislaine 
Durel, entrepreneuse individuelle et 
propriétaire de ses crèches. Avec Rezé, 
elle va ouvrir sa quatrième crèche en 
Loire-Atlantique. « Ma motivation ? 
Que les femmes ne renoncent jamais 
à un retour à l’emploi pour un problème 
de garde ! Pour les entreprises, c’est 
aussi un atout supplémentaire pour 
recruter, notamment sur des métiers 
en tension. » L’entreprise participe à 
hauteur de 3 à 4€ par heure de garde et 
récupère 50 % de cette somme sous 
forme de crédit d’impôt. Et pour les 
parents, le tarif horaire est identique 
à celui d’une crèche municipale, en 
fonction des revenus du foyer. Les 
travaux doivent débuter en février 
prochain. La crèche interentreprises 
ouvrira ses portes à la fin 2016 et 
emploiera une vingtaine de salariés.
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Vincent Payen de 
la Garanderie, nan-
tais d’origine, est le 
nouveau principal 
du collège public 
de Pont-Rousseau. 

Il a occupé les mêmes fonctions 
durant six ans à Champtoceaux et 
sept ans au Mans. « Auparavant, 
j’ai été pendant huit ans profes-
seur d’histoire-géographie. Reve-
nir dans ma région était mon sou-
hait et j’ai la chance de prendre 

les commandes d’un beau navire. 
L’équipe est très investie et nous 
avons la particularité d’intégrer 
une classe-relais pour les élèves 
en danger de décrochage, ainsi 
qu’une classe pour les enfants du 
voyage. C’est très intéressant. Je 
vais prendre le temps de décou-
vrir de tous les talents et toutes 
les richesses de l’établissement 
avec pour premier objectif : mener 
à bien le chantier de la réforme 
des collèges. »

Artiste peintre, 
Florian Guilet 
s’est installé à 
la Haute-Île en 
1999. Depuis 
quatre ans, il 

s’est mis en tête de restituer la 
mémoire de ce quartier dont la 
population s’est quasiment en-

tièrement renouvelée ces der-
nières années. « Souvent, des 
personnes âgées passent par 
là pour revoir leur ancien lieu 
de vie, voire de naissance. » 
Ceux-là, Florian les guette et ne 
les lâche plus ! Il est allé aussi 
chez ceux qui demeurent ici 
depuis longtemps, a traqué les 

anciens propriétaires, cumulé 
des centaines d’heures de 
causette suivies de centaines 
d’heures de retranscription, 
a récolté et scanné quelque 
1 500 photographies dont la 
plus ancienne date de 1895… 
Ce travail de Romain prend la 
forme d’un beau livre qui est 
un itinéraire de place en place, 
ponctué de 300 illustrations 
et jalonné de témoignages et 
anecdotes. 240 pages de pro-
menade dans l’espace et le 
temps.
Mémoire de La Haute-Île 
est publié par l’association 
Charbon jaune. Disponible 
dans les librairies nantaises et 
rezéennes.

www.facebook.
com/lahauteile

P o n t - R o u s s e a u

Un nouveau principal au collège 

Tr e n t e m o u l t - l e s  I s l e s

La Haute-Île, le livre !

En grande partie renou-
velé au printemps dernier, 
le conseil d’administration 
du centre socioculturel du 
Château s’est engagé dans 
la préparation d’un projet 

social qui orientera ses activités pour quatre 
ans. « Ce projet doit être validé par la CAF, qui 
nous a donné un délai d’un an pour le conso-
lider en expérimentant nos propositions », 
explique Céline Gilbert, nouvelle directrice de 
la structure. À ses côtés, Stéphanie Boulot, 
présidente de l’association, et Mélanie Brison, 
secrétaire, affi rment leur souhait d’une ges-
tion collégiale du CSC, en large concertation 
avec ses usagers et les habitants du quartier : 
« Nous souhaitons mieux les connaître, leur 
faire découvrir l’association et recueillir leurs 
souhaits et leurs idées. Nous voulons que le 
CSC soit vraiment comme leur maison, un lieu 
de rencontres et d’échanges. » 
Déjà, de nouveaux partenariats sont initiés 
avec des associations telles que Air2, qui 
organise des ateliers robotiques pour les 

jeunes, ou développés comme celui qui unit le 
centre socioculturel avec les parents d’élèves 
de l’école Pauline-Roland, notamment lors de 
la fête de fi n d’année des écoles du quartier. 
« Toutes les occasions de partage sont bonnes, 
nous souhaitons tisser et renforcer des liens 
intergénérationnels et interculturels autour 
d’ateliers cuisine ou de cours de langue, par 
exemple, ou via une chorale conviviale en 
accès libre. » L’adhésion aux CSC ouvre l’accès 
à de nombreuses propositions gratuites ou à 
tarif indexé sur le quotient familial.

Rens. 02 51 70 75 75
www.cscchateau.fr

C h â t e a u

Le CSC peaufi ne 
son nouveau projet

R a g o n

Des Jules pour les entreprises !
Les Jules sont nés à Paris en 2009. Qui 
sont-ils ? Des bricoleurs profession-
nels ! 
« Nous réalisons les petits travaux de 
bricolage que les artisans classiques 
ne veulent ou ne peuvent pas faire », 

explique Iohann Dufresne, qui a apporté le concept dans 
la métropole nantaise en 2012. Polyvalents et réactifs, 
les Jules interviennent auprès des entreprises pour 
monter un meuble, poser une tringle à rideaux, mais 
aussi détruire des archives, déplacer des meubles, faire 
de la maintenance (changement de néons, de poignées 
de porte)… Ponctuellement, ils peuvent intervenir chez 
les particuliers.
Après avoir démarré chez lui à Vertou, Iohann Dufresne 
a rejoint en janvier 2015 la pépinière Rezé Créatic. Il y a 
trouvé des locaux idéaux pour son activité, – un bureau et 
un espace atelier stockage –, à un « tarif intéressant ». Il 
apprécie aussi les services rendus, comme l’accueil en 
cas d’absence, et les échanges avec les autres jeunes 
entreprises. Pour répondre à des demandes croissantes, 

le Jules nantais a recruté deux salariés et s’apprête à en 
embaucher un troisième. Leur profi l ? « Ultra bricoleurs 
et la notion de service bien ancrée », précise Iohann 
Dufresne.
Site web : www.lesjules.com 

Le CSC Château 
sort de plus en 
plus de ses murs 
pour rencontrer 
les habitants du 
quartier dans les 
espaces publics, 
comme avec la 
Caravane de l’été, 
lors de la fête 
des écoles.

Vincent Payen de la Garanderie 
est le nouveau principal 

du collège Pont-Rousseau.

Durant quatre ans, 
Florian Guilet a collecté les 
souvenirs de la Haute-Île avant 
de les rassembler dans un livre 
qui vient de paraître.

Iohann Dufresne a créé son 
entreprise cette année au 

sein de Rezé Créatic.
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R a g o n

Longue vie au P’tit Ragonnais Junior !

L a  B l o r d i è r e

Il cuisine le grillon et le ver de farine

Carnet rose dans le quartier... 
Cet été, le P’tit Ragonnais a 
eu un petit frère : le P’tit Ra-
gonnais Junior ! Tout comme 
son grand frère, le journal a été 
distribué à 2 900 exemplaires 

à tous les habitants du quartier. Il est l’œuvre 
de huit jeunes de 10 à 16 ans du centre socio-
culturel de Ragon. « Les rédacteurs du P’tit 
Ragonnais avaient très envie d’inviter les 
jeunes à prendre part au journal. Nous leur 
avons proposé cet été une expérience de deux 
jours. L’objectif ? Écrire et illustrer un journal 
de quatre pages sur le thème du voyage. Cha-
cun se saisissait du sujet comme il le voulait », 
indique Manon Pascart, animatrice au CSC. 
Kilian a interviewé une amie qui avait beau-
coup voyagé, Sullivan a proposé un voyage par 
console interposée avec le jeu vidéo Grand 
Theft Auto qui se déroule à Los Angeles. Quant 
à Laura, Rachel et Kayah, elles sont parties à la 
rencontre des 3/6 ans de l’accueil de loisirs ; 
leur semaine était aussi rythmée sur le thème 
du voyage. Il y a aussi Charlotte et Pierre… On 
ne vous dévoile pas tout. Le résultat ? « Trop 
classe ! On veut continuer : si on l’a appelé 
n°1, c’est bien pour faire un n°2 ! Et avec plus 
de pages ! » Le message est passé, surveillez 
vos boîtes aux lettres… 

Tr e n t e m o u l t - l e s  I s l e s

La SGT agrandit son usine
Un investissement de 
14 millions d’euros, par 
les temps qui courent, 
fait forcément un peu de 
bruit. C’est le montant qui 
aura été nécessaire à la So-

ciété générale des techniques (SGT) pour 
agrandir son usine rezéenne. La société 
fabrique des préformes en polyéthylène 
téréphtalate (PET) que les conditionneurs 
de liquides transforment ensuite en bou-
teilles ou fl acons. 
Achevée en octobre, l’extension de 
1 100 m² va permettre à la SGT de porter 
sa capacité annuelle de production de 
2,5 à 3,5 milliards de préformes. Et ainsi 
de répondre aux exigences de ses clients 
et au potentiel de nouveaux marchés. Les 
machines installées, de dernière génération, 
vont entraîner « des gains en productivité, 
en sécurité alimentaire, en qualité et des 
économies d’énergie importante, de l’ordre 

de 30 % sur le matériel actuel », apprécie 
Frédéric Mignot, le PDG de la SGT. Une 
dizaine d’emplois nouveaux pourrait 
découler de cet investissement.

L’an dernier, Jacky 
Petiz était responsable 
c o m m e rc i a l  d a n s 
l’informatique. Puis, 
il est tombé dans la 
marmite de potion 

magique  des  insectes… 
« Ancien de la restauration, je 
m’intéressais aux nouvelles 
tendances alimentaires et j’ai 
découvert le potentiel des 
insectes : ça m’a passionné. » 
En janvier, le Rezéen a tout 
lâché pour créer son entreprise : 
Insectéine. « Pour produire un 
kilo d’insectes, il faut seulement 
deux kilos de céréales là où un 
kilo de bœuf demande 14 kilos 
de céréales et beaucoup d’eau. » 
Quand on sait que le grillon ou 
le ténébrion (le ver de farine) 
contiennent trois fois plus de 
protéines que le bœuf, qu’ils 

sont bourrés de fer, d’oméga 
3, 6 et 9 et d’acides aminés, la 
conclusion s’impose vite : les 
insectes sont les aliments de 
demain ! D’ailleurs, deux milliards 
d’hommes en mangent déjà. 
En fin d’année, Jacky Petiz 
sortira ses premiers biscuits 
secs sucrés et salés ainsi que 
des préparations pour muffi ns... 
à la poudre d’insectes. « Je 
cible d’abord les végétariens à 
la recherche de compléments 
protéinés. » Mais les applications 
pourraient être bien plus larges : 
la renutrition des personnes 
âgées, l’alimentation des sportifs 
ou des personnes au régime. 
Dans le grillon, tout est bon et 
Jacky Petiz a bien l’intention de 
le prouver !
Rens. www.insecteine.com

Élus de quartiers

Ils sont à votre écoute. 
Pour prendre rendez-vous 
avec l’un d’entre eux, 
contactez le secrétariat 
des élus 
au 02 40 84 43 47.

Trentemoult
Rezé-Hôtel de ville
Château
Adjointe de quartier : 
Dominique Poirout 
Conseillers référents : Ina Sy 
et Marie-Isabelle Yapo (Château), 
Charlotte Prévot (Trentemoult), 
Didier Quéraud (Rezé-Hôtel de ville)

Pont-Rousseau
La Blordière
Adjointe de quartier : 
Colette Reclus 
Conseillers référents : 
Cécile Gilard (Pont-Rousseau), 
Laurent Le Moal (La Blordière)

La Houssais
Ragon
Adjointe de quartier : 
Véronique Charbonnier 
Conseillers référents : 
Philippe Puiroux (La Houssais), 
Marion Canovas (Ragon)

A g e n d a
Expo-vente pour Amnesty 
International
30e expo-vente d’artisanat 
et de produits gourmands 
Samedi 28 novembre de 14h à 19h
Dimanche 29 novembre de 10h à 19h
Hôtel de ville 
Rens. 02 40 03 49 62

Marché de Noël
L’Amicale laïque des écoles 
de Pont-Rousseau (AEPR) organise 
un marché de Noël
Samedi 28 novembre 
de 10h30 à 17h30.
Salle de l’AEPR, 
19 bis, rue Pierre-Brossolette
Tarif : 10€ l’emplacement
Rens. 02 40 75 57 57

Belote
Concours de la CGT Sud-Loire.
Vendredi 13 novembre à 14h
Salle de l’AEPR, 
rue Pierre-Brossolette
Tarif : 7,50€.
Rens. 02 40 84 34 89.

Belote
Concours du Cepal Rezé centre
Vendredi 20 novembre à 13h30
Salle Jean-Baptiste-Marchais, 
8, rue des Roquios
Tarif : 7,50€

Pour Jacky Petiz, dans le grillon tout est bon !
L’équipe du P’tit Ragonnais Junior en comité de rédaction.

Frédéric Mignot a investi 
14 millions dans son 
entreprise SGT pour 

augmenter sa capacité 
de production.
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Aujourd’hui, l’antenne de la Protection civile 
de Rezé constitue la deuxième antenne du 
département en nombre de bénévoles et dispose 
d’un savoir-faire reconnu. Mais qui sont les 
Sauveteurs de Rezé ?

m é m o i r e

En 1965, 
naissaient les Sauveteurs de Rezé

Le 24 mars 1965, André Clerennec 
et le docteur Jean-Claude Abiven 
créaient l’association des Sauveteurs 
de Rezé. « La Protection civile prenait 
la suite de la défense passive des 
années de guerre qui s’attachait 
aux mesures préventives en cas de 
bombardement. L’objectif était de 
former massivement aux gestes 
d’assistance en attendant l’arrivée 
des secours » précise Françoise 
Robert, vice-responsable de l’antenne 
Protection civile de Rezé. C’était 
aussi le début des Samu : désormais, 
l’hôpital se déplace sur le terrain pour 
sauver plus de vies et ses bras armés 
sont les bénévoles que l’on forme 
partout en France.

Une association locale...
À Rezé, la proximité de l’aéroport de 
Château Bougon (aujourd’hui, Nantes 

Atlantique) mobilise les premiers 
secouristes, prêts à intervenir en 
cas de crash aérien. Dès 1968, 
l’association assure sept postes de 
secours sur des rassemblements 
rezéens, notamment aux Régates de 
Trentemoult et aux courses cyclistes 
de Ragon. « Au début, c’était très 
artisanal ; le matériel restait limité 
et je chargeais souvent le poste de 
secours dans le hayon de ma Renault 
6 », se rappelle Joëlle Gautier, 
bénévole depuis les années 1970. 
« Pour être repérés, on avait acheté 
des blouses blanches », ajoute 
Gérard Guérin, ancien président. 
En 1972,  la  F rance compte 
16 800 morts sur les routes. Comme 
partout en France, les Sauveteurs de 
Rezé sont mobilisés par la Préfecture 
pour le premier plan Primevère 
(plan de surveillance renforcée du 

Missions 
de la protection 
civile
1.  Former le grand public aux 

gestes de premiers secours
2.  Organiser des postes 

de secours lors de 
rassemblements collectifs

3.  Intervenir à l’occasion de 
missions humanitaires

réseau routier). C’est le début de 
l’engagement des secouristes de 
Rezé au-delà de la commune.

… qui se rattache à la 
protection civile nationale
En 1978, l’association rezéenne 
se rattache à la protection civile 
nationale. L’arrivée d’un nouveau 
président, Paul Clary, responsable 
sécurité à l’aéroport de Nantes 
Atlantique, la fait aussi entrer dans 
la cour des grands. « Nous nous 
sommes ouverts plus largement sur 
le national, sur les catastrophes », 
poursuit Gérard Guérin. « Nous avons 
aussi acquis un savoir-faire reconnu, 
sur les grands événements et 
concerts organisés à la Trocardière. » 

En 1991, les secouristes de Rezé sont 
présents à l’inauguration du pont de 
Cheviré. Ils interviennent aussi au 
plan national : les inondations dans 
l’Aude en 1999 et le Gard en 2002, le 
site AZF de Toulouse au lendemain 
de l’explosion de 2001 et plus 
récemment après le passage de la 
tempête Xynthia en 2010.

… et se professionnalise
Aujourd’hui, les 50 secouristes 
bénévoles de Rezé, âgés de 16 à 
77 ans, sont de vrais professionnels 
agréés par la Préfecture au titre du 
secours aux personnes. Ils sont 
soutenus par la Ville de Rezé qui 
met des locaux à leur disposition 
au pôle associatif du Seil. « Depuis 
2007, tout est très normalisé et le 
matériel engagé devient conséquent 
et coûteux », précise Marine Clouet, 
jeune vice-responsable de l’antenne. 
La Protection civile de Rezé assure 

50 postes de secours chaque année, 
dont le festival de Corsept avec 
11 000 festivaliers et de nombreuses 
manifestations sportives et festives 
rezéennes : Fête du quai Léon-
Sécher, 14 Juillet, repas des seniors... 
« Nous intervenons aussi pour le plan 
grand froid avec une permanence 
24h/24 auprès des sans-abri. Ces 
missions sont des moments forts, 
où notre savoir-être est essentiel. 
Ils créent des liens importants 
entre nous, comme une grande 
famille », conclut Marine Clouet. 
Une famille endeuillée cet été avec 
la disparition du responsable de 
l’antenne rezéenne et vice-président 
départemental,  Bruno Robert, 
décédé accidentellement. 
Le 14 novembre, cette « grande 
famille » rezéenne des secouristes 
fêtera ses 50 ans. Elle s’agrandit au 
gré des vocations toujours régulières. 
Et si vous en faisiez partie ?
Rens. 06 63 55 52 02 

http://protection-civile44.fr/
loire-atlantique/reze/

En chiffres et en lettres
50 bénévoles

c’est la deuxième antenne 
de Loire-Atlantique 

en nombre de bénévoles

Orange et bleu, 
l’uniforme des secouristes 

de la protection civile

50 postes de secours
mis en place chaque année 

en moyenne

Clerennec et Abiven, 
les fondateurs des premiers 

sauveteurs de Rezé

Vous voulez vous 
former aux gestes 
de premiers 
secours ?
L’antenne protection civile de 
Rezé propose régulièrement 
des stages de prévention 
aux secours civiques de 
niveau 1 (PSC1). D’un coût de 
50 euros, le stage est pris en 
charge pour les 15-30 ans par 
le Pass culture de la Région. 
La Ville de Rezé le fi nance 
également pour les responsables 
d’associations rezéennes. 
Toutes les dates de stage 
sur http://protection-civile44.fr/
loire-atlantique/se-former.

L’équipe mobilisée 
lors des Virades de 

l’espoir en 2015.

Sensibilisation aux 
gestes de premiers 
secours aux scolaires.
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❚ ÇA ME TOUCHE BEAUCOUP
La médiathèque aime le contact sous toutes ses formes. 
Alors du 20 au 28 novembre, elle vous propose un 
événement dédié au contact « ça me touche beaucoup ». 
Qu’il soit avec les mains, avec le corps, virtuel, sensuel 
ou vital, explorez le contact seul ou avec les autres. 
Ateliers d’écriture, lecture sensuelle, initiation au 
braille, soirée jeux, réfl exion sur l’hyper-connexion… 
Sept rendez-vous sont proposés pour faire le tour de la 
question.
Du 20 au 28 novembre à la médiathèque Diderot. 
Entrée libre, certains ateliers sur inscription. 
Renseignements au 02 40 04 05 37.

❚ RETOUR SUR L’ACTUALITÉ 
EN HUMOUR
Le théâtre des Roussipontains revient avec la Comédie 
Revue « Rezé le M.I.N. dort ! ». Humoristique, souvent 
satirique, elle alterne des tableaux chantés, dansés, 
et des sketchs répartis en 3 actes de 45 minutes. 
Ce spectacle réécrit chaque année en suivant les faits 
d’actualité vous est proposé pour 13 représentations. 
Une équipe de 80 bénévoles vous accueillera 
chaleureusement dans cet univers artistique pour vous 
faire passer un bon moment.
Du 7 au 22 novembre 2015, Théâtre municipal de Rezé
Tarif : 17€, Rens.et réservation www.roussipontains.fr / 
06 07 69 32 85

so
rtir

C o n c e r t s

❚ Haydn et Krommer
L’Aria Lachrimae Consort 
invite le facteur-interprète 
Gilles Thomé pour restituer 
des partitions méconnues 
d’Haydn et Krommer. 
Mardi 3 novembre 2015, 
20h30 - Église Saint-André 
Tarifs : de 9€ à 17€
Rens. 02 51 70 78 00

❚ Un per vox / 
Maddi Oihenart 
Le Nouveau Pavillon et 
l’Arc vous proposent une 
soirée dédiée aux voix des 
Pyrénées avec un chœur 
masculin de Bigorre et un 
soliste du Pays basque.
Jeudi 12 novembre, 
20h30 - Centre Baptiste-
Marcet, Bouguenais
Tarifs : de 9€ à 16€
Rens. 02 51 70 78 00

❚ Sébastien Bertrand 
Traversées diatoniques 
entre Atlantique et 
Méditerranée...
Mardi 17 novembre, 
20h30 - Espace Diderot
Tarifs : de 9€ à 17€
Rens. 02 51 70 78 00

❚ Concert Pantoums 
et Rondels
Par la chorale de Trentemoult, 

une œuvre composée par 
François Barré en 2007, qui 
réunit dix pièces pour chœur 
et quintet instrumental sur 
des poèmes du 19e siècle.
En première partie, le groupe 
de jazz vocal DKTS.
Dimanche 22 novembre 
17h - Barakason
Tarif : 8€ / Tarif réduit : 3€

❚ Titi Robin 
Taziri, un blues méditerranéen, 
tendant un pont musical 
entre les rives du nord 
et du sud de la Méditerranée.
Vendredi 27 novembre, 
20h30 - Théâtre municipal
Tarifs : de 11€ à 25€
Rens. 02 51 70 78 00

❚ Ablaye Cissoko 
et l’Ensemble 
Constantinople
Rencontre entre l’un des 
meilleurs joueurs de kora 
et un ensemble musical 
qui explore les traditions 
orales des cultures 
méditerranéennes. En 
soutien à l’association des 
Amis de Diawar.
Dimanche 29 novembre, 
17h - Théâtre municipal 
Tarif : 20€

❚ Théâtre musical
Nous irons pleurer 
sur vos ombres.

Chanteur traditionnel 
breton, Yann-Fanch Kemener 
rend hommage aux soldats 
« non morts pour la France », 
embrigadés de force et 
envoyés dans les bagnes 
militaires pour insoumission, 
grands oubliés de la Grande 
Guerre. 
Mardi 24 novembre, 
20h30 - Théâtre municipal
Tarifs : de 9€ à 17€
Rens. 02 51 70 78 00

S p e c t a c l e s 

❚ Pépé
Perrine Fifadji chante et 
danse les rêves éveillés de 
son enfance passée entre le 
Congo, le Bénin et la France. 
Samedi 14 novembre, 
16h30 - Espace Diderot
Tarifs : de 7€ à 7,50€. 
Dès 2 ans
Rés. 02 51 70 78 00

❚ Les Limbes
Arts visuels et magie 
nouvelle avec Étienne 
Saglio.
Vendredi 20, à 20h30 
et samedi 21 novembre, 
17h - Onyx, 
Saint-Herblain
Tarifs : de 7€ à 19€. 
Dès 10 ans
Rés. 02 51 70 78 00

E x p o s i t i o n s

Insectes en résidence
Exposition photographique. 
Du mardi 3 novembre 
au mercredi 16 décembre
Maison du développement 
durable

❚ Exp’Eau : 
source d’énergie
Exposition interactive sur l’eau. 
Du mardi 3 novembre 
au samedi 28 novembre
Maison du développement 
durable

C o n f é r e n c e s

❚ Apéro citoyen 
« Migrants : 
comprendre et agir »
Dans le cadre de la semaine 
de la solidarité internationale, 
organisé par un collectif 
d’associations et le CSC 
Jaunais-Blordière. 
Samedi 21 novembre, 
de 17h à 21h - CSC 
Jaunais-Blordière 
Entrée libre
Rens. 02 28 44 40 00
❚ Lafayette 
et l’Hermione
Par les Amis de Rezé. Avec 
Alain Peronny
Mardi 24 novembre, 14h30
Résidence Saint-Paul, 
103, rue Jean-Fraix.
Entrée libre

❚ La Louisiane
Connaissance du monde
Jeudi 26 novembre 
à 14h30 et à 20h30
Cinéma Saint-Paul
Tarifs : de 4,50€ à 9€. 
Gratuit pour les - de 12 ans.
Rens. 06 84 31 51 81

C o m m é m o r a t i o n s

❚ Marins disparus
Cérémonie de souvenir aux 
marins disparus.
Dimanche 1er novembre, 
10h
Monument aux Marins 
de Trentemoult

❚ Armistice du 
11 novembre 1918
Mercredi 11 novembre
Rassemblements, 10h 
au cimetière Saint-Pierre, 
11h au monument place 
Roger-Salengro, 11h 
au cimetière Saint-Paul.

S p o r t

❚ Basket
Match du NRB (ligue 
féminine)
14 novembre, 20h, salle 
Mangin Beaulieu (Nantes)
Match du BCSP 
(nationale féminine 1)
27 novembre, 20h30, 
Gymnase Dugast

❚ Volley
Matchs du NRMV
20 novembre, 20h30
28 novembre, 20h
Gymnase Dugast

❚ Escalade
1re étape de La coupe de 
diffi culté de Loire-Atlantique 
De 11 ans à plus de 50 ans
Par le club Rez’in et Roc
Dimanche 22 novembre, 
de 9h à 17h
Gymnase du Port-au-Blé
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Titi Robin le 27 novembrePépé le 14 novembreHaydn et Krommer le 3 novembre Matchs du NRB 14 et 27 nov embreCompétition d’escalade le 22 novembre



UMP, NC, DD Ensemble pour Rezé

Quelques vérités sur la fi scalité 
Décembre 2014, M. le Maire : « La première mesure que 
nous proposons c’est… de ne pas augmenter les impôts ». 
Ouest-France 06/09/2015 : « Vous paierez plus, même à 
0 % de hausse, avec la revalorisation annuelle des bases : 
0,9 % ».
Mais la note sera bien plus salée pour de nombreuses 
veuves qui étaient exonérées précédemment. On achève 
bien les veuves et les veufs... fi scalement. 
Le Parlement a supprimé une demi-part fi scale notamment 
aux veuves et veufs ayant au moins un enfant. Cela 
entraîne une modifi cation du Revenu Fiscal de Référence 
(RFR), et, dans de nombreux cas, l’imposition sur la Taxe 
d’Habitation (TH), la redevance télé, la Taxe Foncière (TF), la 
CSG, la CRDS, mais aussi des tarifs plus élevés en matière 
d’aide ménagère, de transports, etc... 
Un exemple réel : Marie a 88 ans, 2 enfants, veuve depuis 
1997. Propriétaire résidente de son logement de 49 m². 
Retraite mensuelle : 1 246�. Conséquence de la loi, elle ne 
bénéfi cie plus que d’une part. Ses revenus la placent juste 
au-dessus du seuil du RFR. Total 2015 : CSG, Taxe télé, TH 
et TF = + de 1 200�. 
9 millions de personnes vont bénéfi cier de réductions 
d’impôt en 2015. Ces centaines de milliers de veuves 
en font partie évidemment. Mais cette réduction passe 
sous silence la hausse des prélèvements CSG/CRDS et 
l’imposition sur les TF et TH.
L’impôt sur le revenu est l’arbre qui cache la forêt des 
autres impôts et prélèvements inégalitaires, comme la 
CSG, la TVA et la Taxe d’Habitation.

Contact : rezeagauchetoute@gmail.com

Numérique : nouveau modèle 
de vie, nouveau modèle de ville
La « ville numérique » n’est pas seulement l’accès 
à de vastes ressources et ensembles de services.
C’est aussi l’utilisation du potentiel des Technologies 
de l’Information et de la Communication pour améliorer 
ses fonctionnements humains et techniques comme ses 
fonctions économiques, sociales, politiques et culturelles.
Le numérique contribue de plus en plus à l’attractivité 
des villes et des métropoles. 
Il est un enjeu stratégique à très long terme et notre 
Métropole doit répondre aux attentes de ses citoyens 
en termes de qualité de services, de meilleure gestion 
des fi nances publiques, d’attractivité, de développement 
durable et d’exemplarité. 
Elle doit aussi améliorer la qualité de vie des habitants 
et les conditions de travail des entrepreneurs. 
Pourtant, tous les professionnels et particuliers de notre 
métropole ne sont pas encore reliés à la fi bre optique, 
ni même au très haut débit ADSL. 
La ville intelligente doit se construire autour des nouveaux 
besoins de ses habitants et partenaires. 
Ils sont partie prenante de son développement 
et non plus simples consommateurs de services.
Sa gouvernance est donc fondamentale pour une ville 
durable qui lie le développement urbain au développement 
humain. 
Le citoyen est l’acteur central de la ville intelligente. 
Là aussi, comment envisageons-nous de préserver 
de la fracture numérique, nos concitoyens les plus éloignés 
des nouvelles technologies ?

Groupe des élus de la droite et du centre
« Ensemble pour Rezé avec Philippe Seillier »

www.reze-avenir.fr - Tél. 06 51 74 48 83

Rezé à gauche toute !

Groupe de la minorité Groupe d’opposition
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Groupes de la majorité Ensemble à gauche pour Rezé avec Gérard Allard

Les élus verts

Les élus socialistes
Rezé, une ville d’accueil 
et de solidarité 
Les élus du groupe socialiste se sont félicités de l’unanimité 
du conseil municipal pour que notre Ville s’engage dans 
une démarche d’accueil et de solidarité à l’égard de ces 
populations migrantes qui fuient la guerre et la dictature dans 
leurs pays. 
Nous avons, les uns et les autres, depuis déjà plusieurs 
semaines été particulièrement émus et touchés dans 
notre humanité, dans notre cœur et dans notre esprit, par 
la situation dramatique vécue par les milliers de migrants 
quittant un pays en guerre pour trouver, en Europe, un 
refuge. 
Tout cela a suscité beaucoup de réactions, beaucoup de 
déclarations, beaucoup de démagogie et d’indécence aussi.
Ces personnes qui se retrouvent aujourd’hui jetées sur les 
routes appellent de notre part de la solidarité, de la dignité, 
de la pudeur et de la responsabilité. 
Dans ce moment et face à cet exode vital, nous avons pris la 
mesure de l’urgence et proposé d’entrer dans un processus 
de solidarité et de fraternité actif, concret, effi cace.
Nous voulons souligner l’implication des associations, des 
bailleurs sociaux et de tous ceux et celles qui collectivement 
ou individuellement ont souhaité apporter leur soutien aux 
actions mises en œuvre. 
La Ville de Rezé, par l’adhésion unanime de son conseil 
municipal, s’est montrée digne face à cette situation, à 
agir, aux côtés des associations, sous la coordination de 
la Préfecture, pour offrir à ces réfugiés politiques un asile 
humain et respectueux.

Le groupe PS

Les élus communistes
Rezé, Ville solidaire
Responsable et solidaire, notre ville travaille avec les 
associations, les bailleurs sociaux et la Préfecture, pour 
optimiser toutes les possibilités d’accueil décent et 
d’accompagnement social envers les réfugiés. Cette 
volonté de Rezé de s’inscrire dans cette démarche 
humaniste, nécessaire, d’accueil et de soutien à ces 
hommes et ces femmes que la guerre a jetés dans 
l’errance et la misère, au péril de leur vie, a été actée par 
l’ensemble du conseil municipal de septembre dernier.

Au plan national, le président de la République s’est engagé 
à accueillir 24 000 demandeurs d’asile sur deux ans, soit 
0,6 % des 4 millions de réfugiés syriens. Rappelons que 
l’immigration se fait surtout du Sud vers le Sud, loin des 
clichés mensongers de vagues d’immigrants vers le Nord. 
Le Proche-Orient et Moyen-Orient concentrent à eux seuls 
un tiers des réfugiés dans le monde !
Et en pratique, on s’interroge sur l’organisation de cet 
accueil au regard des multiples dysfonctionnements de 
notre système : les places manquent en centre d’accueil, 
les dispositifs d’urgence sont saturés, et l’intégration 
des personnes ayant obtenu le statut de réfugiés peu 
satisfaisante. L’État ne doit pas se défausser de ses 
responsabilités. La proposition d’offrir 1 000 euros à toute 
commune ou association créant une place d’hébergement 
d’ici deux ans paraît bien faible.
Nous demandons, comme André Chassaigne à l’Assemblée 
nationale, de mobiliser une partie des 20 milliards du 
CICE versés actuellement sans contrepartie aux grandes 
entreprises pour fi nancer cet accueil.

groupecommuniste@mairie-reze.fr

COP21 : de Paris à Rezé
Le dernier rapport du GIEC (Groupe d’experts intergouvernemental 
sur l’évolution du climat), paru en 2014, rappelle l’importance de 
contenir le réchauffement climatique en dessous de la barre des 
2°C en prévoyant une hausse des températures de 0,3 à 4,8°C d’ici 
2100.  
Gardons en mémoire les espoirs déçus de Copenhague en 2006 
pour la COP21 de Paris dont l’ambition est d’aboutir à un accord 
vers une politique mondiale éco-responsable. 
Promise en 2009, l’aide fi nancière des pays du Nord pour 
accompagner les pays du Sud dans cette démarche de transition 
énergétique en est la clé de voûte. 
Néanmoins, les modalités de cette aide restent fl oues.
Il n’est pas nécessaire d’attendre passivement un accord car c’est 

à chacun, en tant que citoyen, de remporter le défi  de la transition.
Les élus écologistes s’engagent depuis trois mandats au sein de 
la majorité municipale, en concentrant leurs efforts pour la maîtrise 
énergétique ou en portant des projets qui font sens tels que la 
mise en place du réseau de chaleur bois.
Il s’agit également de promouvoir les Énergies Renouvelables 
(EnR) au détriment des énergies fossiles pour ainsi garantir la 
cohésion sociale et territoriale.
Vos élus mènent cette politique volontariste pour diversifi er nos 
sources d’énergie et réduire notre impact collectif sur le climat afi n 
d’accompagner la Ville de Rezé dans cette nécessaire transition.

Pour aller plus loin : http://www.blog.elusvertsdereze.org
Contact : elus.ecologistes@mairie-reze.fr

Cette double page est dédiée 
à l’expression des groupes politiques 

représentés au conseil municipal.

Retrouvez les tribunes des groupes sur 
www.reze.fr
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NAISSANCES
Du 24 août au 28 septembre 2015 : Amaël 
Friot ; Pauline Leclerc Cosson ; Martin Surget ; 
Gaspard Bousseau ; Rita El Amiri ; Naëlle 
Lecomte ; Faustine Ferri ; Bradley Girard 
Toquard ; Maélie Bachelier ; Luna Jaminion ; 
Iris Carrasco Latarche ; Timéo Lhinarès-Perez ; 
Camille Auffret ; Sodade Briand ; Émile Marx 
Favennec ; Devrim Kilinç ; Gabriel Maurier ; 
Axelle Godignon ; Téo Danion ; Ava Kéravec ; 
Marlley Lagier ; Owen Dufour ; Romane Aboab ; 
Adja-Rose Niang ; Romane Biteau ; Marius 
Grégoire ; Alana Marin Moutel ; Théo Rivet ; 
Agathe Violain ; Youssef Abaab ; Ewen Bouyer 
Patte ; Marius Bouvier Savat ; Wahib Zrida ; 
Raphaël Deffert ; Lilou Baron ; Kélya Genty ; 
Clément Inglebert ; Nina Déchamps ; Clémence 
Malbet ; Sophia Brotons Roussille ; Feeling 
Camus.

MARIAGES
Hors Rezé : Sophie Mérienne et Jean Leduc ; 
Benjamin Gourdon et Doriane Deschamps ; 
Anthony Roux et Élodie Loison ; Francisco De 
Almeida Rodrigues et Manon Gispert ; Serkan 
Aksunkar et Auria Fourmond. À Rezé du 
11 septembre au 17 octobre 2015 : Juan 
Quiles Jr. et Gabriela Guerin ; Laurent Duchesne 
et Cécile Labarre ; Cédric Le Tutour et Muriel 
Dugast ; Olivier Geveaux et Soizig Nicolas ; 
Sébastien Charaud et Socheata Sok ; Lyonel 
Delawarde-Glotain et Katia Baudouin ; Nicolas 
Bodin et Kelly Lienard ; Brahim Mnioulat 
et Gwendolyne Page ; Fabrice Trouillard et 
Murielle Botteloup ; Jérôme Drouet et Mylène 
Robin ; Christian Le Minier et Sylvie Jénin ; Éric 
Augizeau et Najia El Ada.

DÉCÈS
Du 17 août au 23 septembre 2015 : 
Lucienne Godard née Gillier, 92 ans ; Jean 
Piffeteau, 84 ans ; Michel Perry, 92 ans ; 
Pascale Maille née Renaud, 54 ans ; Yvonne 
Glémarec née Clermont, 77 ans ; Madeleine 
Deuley née Benot, 98 ans ; Marcelle Houlard 
née Challon, 95 ans ; Jean-Louis Deniaud, 
70 ans ; Jacqueline Haye née Beaulieu, 
85 ans ; Georges Gasztowtt, 93 ans ; Gavino 
Sassu, 58 ans ; Jean Constans, 84 ans ; Jean 
Raymond, 99 ans ; Marcel Moriceau, 81 ans ; 
Albert Grondin, 84 ans ; Léone Béthus née 
Brossard, 87 ans ; Alexis Le Boudec, 69 ans ; 
Léon Courtin, 93 ans ; Robert Gauthier, 93 ans ; 
Agnès Bouard née Kuhnmunch, 58 ans ; 
Rachid Bouamli, 54 ans ; Gérard Turpaud, 
78 ans ; Serge Chauvelon, 85 ans ; Michel 
Voisin, 81 ans ; Émile Montels, 103 ans ; 
Gérard Deniaud, 62 ans ; Yvonne Fauchet née 
Perthuis, 88 ans ; Annette Juré née Chaillou, 
92 ans ; Paul Gobin, 86 ans ; Karine Carry 
née Paillereau, 64 ans ; Jeanne Guillaud née 
Lahaie, 92 ans ; Charles Courroux, 92 ans ; Irma 
Artaud née Dugué, 82 ans ; Jacqueline Petit 
née Ossowski, 70 ans.

POMPIERS : 18
POLICE : 17
URGENCES MÉDICALES : 15
AMBULANCES : 15
SAMU SOCIAL : 115
PHARMACIENS 
DE GARDE : 32 37

Le Défenseur des droits
Connaissez-vous les missions 
du Défenseur des droits ? Vous 
avez la possibilité de contacter 
et de rencontrer un délégué sur 
votre territoire concernant des 
sujets de dysfonctionnement 
de l’administration, déontologie 
des forces de sécurité, 
discrimination ou droits de 
l’enfance. La permanence de 
Rezé est assurée par Dominique 
Marchesseau à la Maison de la 
justice et du droit au 8, rue Jean-
Baptiste Vigier, tous les mardis 
en journée sauf le 3e mardi du 
mois (matin). 
Rens. 02 51 11 37 00 ou 
dominique.marchesseau@
defenseurdesdroits.fr.

Secours populaire
Le vestiaire du secours populaire 
sera ouvert au 66, rue Émile-Zola 
les jeudi 5, mardi 10, mercredi 
18 et samedi 28 novembre 
de 9h à 12h et de 14h à 17h. 
Rens. 02 51 70 03 81 ou 
secourspop.reze@orange.fr.

Permanence familles
Des questions ou un litige 
en lien avec la consommation 
ou une séparation conjugale ? 
Des bénévoles de la 
Confédération syndicale 
des familles et l’Association 

syndicale des familles 
monoparentales 
et recomposées vous écoutent 
et vous guident 
dans vos démarches.
La prochaine permanence se 
déroulera au CSC Château (allée 
de Touraine), samedi 7 novembre 
de 9h30 à 12h. Gratuit.
Rens. 02 51 70 75 70

Ateliers de la MDD
Les rendez-vous de la Maison 
du développement durable 
vous permettent de découvrir 
des astuces respectueuses de 
l’environnement. Fabrication 
de jouets en bois, mercredi 
4 novembre de 15h à 16h30. 
À la découverte des épices 
et de la cuisine du monde, 
samedi 7 novembre de 10h à 
13h. Fabrication de cosmétiques 
naturels à base de chocolat, 
samedi 14 novembre de 10h à 
13h. Fabrication de meubles en 
carton, samedi 14 novembre 
de 14h à 18h. Fabrication 
d’un attrape-rêves, mercredi 
18 novembre de 15h à 17h.
Tressage végétal, samedi 
21 novembre de 14h à 17h.
Création de bijoux, mercredi 
25 novembre de 15h à 17h. 
Maison du développement 
durable (rez-de-chaussée 
de l’Espace Diderot).
Rens. 02 40 13 44 10.

Que faire après la classe ?
Après la classe, la décontraction ! Les 18 clubs de l’Arpej 
proposent des activités éducatives ludiques pour les enfants 
de l’élémentaire. Place au jeu sous toutes ses formes, aux 
activités manuelles, artistiques et de découvertes. 
Rens. Arpej, au 116, rue de la Classerie. 02 51 83 79 20
ou www.arpej-reze.asso.fr




